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I datis de exlnîntîon dejoie. Elle et la, suirveillaiit avectiibes eî 'odsd réreàvte<1ps-
.Ont l ruipit tout àm Coup nul libilieu tîttetidatt qu'elle rein<Vt ài elle. A " ioni."

de' vos lants pour in'interrozrer (Ili pe'Iine rouvrit-elle les veux, qu'elle se II Tant de lîl>éralitCs, taut dI'aI tt'a-
ri ard at(. tistess5'e. Je nieus plis del j)eili'a pasiîîenîsrlui et ma lions <l.iates, reanhfliasaieat. Louise

111ai à lai Comprenidre. ises latrines aux siennies Jlll2-,tQIiiil)s e~t soit mlari de recoaîîaaissaace ; ils
l a tournîure de mion esprit est les simiislois éfoullèrelnt les paîroles eirelmnjielit tit fo<nd de leur ew'uî,

1blut d''êr -11ilml.e,-trbusdn le gor.gp. Ma mè"re et moi pou l'exprimer, (lsmos'iii(

de m ilire,' il 1111ilie ue ilédovre cospeetacle m sîh'îcev, ivinient, point à~ leurs levres.J vt.
muent les suriprises. Je' lu-reaî dole il transportés l'un et l'aut re dl'iun roll- quet je n 'étais pas moins eontenit
propos <le préparer' Lott's( titi siirevroit ttond<eent salis bornes. Pour mua part, queulx.
de bonhleur qui l'ltfondai. 1. Je lui <lis .iv erois bien avoir* eprotli'é, daus cet te " Que vous dirai-edelu ? MoseIr
que *J'avais enfin dles îuoli-ellus del occasion, la plus pure, et lat plus viN e est redevenui, comnme devant, le pi s
Moser. *jusaaeque *j'ie snie et res- laborieux et le plus éconlomle des

L'avez-vouts vut ? s'ci--le-sentirai sans doute en touite mua vie. pliirs cil mte temps que le plus
ili II Elle x'niae avec anixiété, Je nie Saturais vouis <lire( couaienitj titis tendre <les maris et le meilleur des
Eh hbii ! lit-elle. - Il al été malade heuireux <'avoir coimtiiué à lite( seiIiat' pères. Il a rendu il sa, fle~mme mne

rîi. rpntidis-je lavoiiuemneut ;, je qui, dans J'es/ OCe, Comme dirait un Confiance exclusive qlue les apparences
iis parvenu ài lui fltire entendre homme de loi, est, bien l'unie des plus même les plus compromettanltes nle

raison :vous le verrez sanas doute toitelmauaites qu'on puisse ilai *luler. seraient pas capaibles d'altérer. Soli
bientôt, plîiétré <le repentir et plus ' 'outelloîs, les tralns)rts de leur aîmitié piour moi rend Louise pretcque
épris deC vous qu anis"ravissement se calmè&rent par <ersjalouse. Je les vois aut moins une

En i~î de rertiercielit, Loulise un1 POU d'ordre ('ltod aitns le f'ois chlaque semaine -à lit. maison, ott
s'Iipaîra do ma mana et li pressa sui. ehaos (le leur sensationus, ils retrou- ils id ument ai ee nous, en faîmille. Ils

so euu ;(l nuvlls :îme jvèreuit enlini la voix et la p)arole pour ont. à leure où * Je vous pairle, deux
afîluèroent à ses yeux etimouilliret s'accaîler (le ques-ýtionis rýviproqnes. enfalnts qu'ils élevenit fort bien et aut

se jsples. Nous arriviiînies. Au mlilieul de leurs r tsereco sésijsuet de<ucsils font les plus hau
" Moui père aeccueillit la .ilavrek ils lie Cessa-lient de s'iaîterroîuprs' pour reves. Vous ne serez peut-être pais

file ave iii hotétou(- atelielecaresser leur enfilait et tourner vers -Mlle< nota plus <l'apprendre <fiue leur
ftil< i( lt aung--ient qu'elle aivatit nous leuirs veux plei, de latrines. Oul 1;, îîr btenvt ai décidément inis en fuite

passié le teîmps les épreuves, qu'elle eût dlit qu'ils se réý eillaîienit d'un lloi hd cousin Jlacques, 011ilie le voit
mî'avaait pluîs que <Iiuexjours a) rêve et jouissaienit <'lune nouvelle lus. .le salis pi ivé dui p)laiisir de col -
espébrer. Elle Lut 'tée, elhov(e, raîres- uniion danîs til imonde mieilleur qui- le teîaipltr :a fiet- Iouîiuioise et (le l'en-
sée autant muuînaladce chéri qui, ntôtre. tenidre me' apee le cainaîrd (le Vat-
conttre touit''ep"rîî repairait pleini "la piceo oit lnous nous trouvionts catiIsol. Voiîlà mon histoire, flites-til
<le satité-. lies; personnies qui l'aîvaienit était la1 principale d'uim petit, logemnt ce qeue vous voudrez. ("est aut moitis
jaadis Conmue voulurent lai voir, l'vin- d'lune propreté eIxquiise et de l'tppa. uni c'anevas faicile à étenidre, à broder,
braîsser, la comuplimnenter. Bien que retace la plus gaie. -Saiis ie réeair à viilibellir.

î,rlnmdmnnttouelhée de Ces marques tua. mère l'avait atrrèté et l'aivait f'ait j-Dieu m'ugarde ! s'écria Jean
d'af'etmin souivenir péniible atilati ubler d'une manièere tout, à litt t'ie'rîtlamiidestaunPhl-

et ventait (laits soit cSeur et v miodéraîit coiîfortable. Des rideaux ein per'se pe. La, chose est comaplete, ainsi.
1~'raviseieît.L'exeai (de 'Moser aivait *oem gamrnissaieant les t'etiétres ; 'lite 1.J'uot'' Ir. m.qe aui ose

ét SO*tt (ilimcie epsqu clu gaîe t : peiu enc al bâtre douter, votas mn'avez cotiLé ie histoire
dle sa I*en.Ine. JTe lit, avatis donnaé reit- orntaient la chemnîée .les tiroirs dmiile qfui est l'iage <les trois piaises ordi-
lez-vouis à la maisonm, et je 'in- Conmmode et les ra oll 'inie granide imaire del li v-ie atit début, l'aimour

tientatis <lc'jà de ne pas le v-oit- arrivt'r. armoire avaient été comublé: de liuige auit milit'u, lai lutte; aîuî drelti, le
N'tr ces entrc'fiites, mia mère <lit à et d'besde toilett ; teiie'te -1 repos .Tn' mu oraaa'rai àtrpoîi*
L~ouise Zaimntn<' de casseroles ena <'uivre, mie volr n' 'é<it aiussi fi<llein'îît que possi-

Mainitenlanit, ma fille, montonîs <'ollections de plaits et <Ile ps t 'il lhe, et je 'iestimneraiî liturm si Je
et oitot toi."i' lait nc illustraiient.les mur (Il àauser a i i letm' iïl:sir

-r<'iar<làies d<lima t )ooiéiei -'p et hieil Clatire. Dians sa1 p)l*t- (uîIE ]ÀBi
mrpais. l'ouît eutl m'arrachanut nies;vvic géame maa mère airatit

intenition-, à 'éaddu mari et de lai été *Justin aà tt'zar le %oxmsn d'uyîîe1) :(F il iI1iminie, mna mètore auvait c<îtist:antnntî bhtiv de jolies estamnpes co4rmc 0s,<' vir, e, 11i n ru .l' .Ïe 1 tnt' S'
refutsé <le in' dlire les sýieiies. Par- fla îuîarLreleds*i'ats <le s u i 'k ls . .aeQaIctti '

reisau troisièmte, lions nous arrè- belles fleurs de la sailson. C"étatit l>ie* :t1lî,ri é à i'evevoir. lotua~,it e: ahîosaîie-
riuns 't falc d'iite porte <lit ba plutôt l'iiitérieuir d'uane petitl' enttière ,îm<'uîa.' poaur le .irnla/p'nzr tnuw.'~

eilf était à la. serrure. Ma, mère, pour (file celui d'ouvriers pauvres.
iîna-ier les f'orces de Louis, avait II Ma\i mère le p)arcouirut amvec 1le U R t N A 1, P o U R Tr o us

Sonnie, mita fille, ]ui (lit-elle. j <ier toits les agréments. B3ienm (Iue A.t. .T'iAI
Des pas se' lIjîvut elitemîdre I oai'e l'espr)iit de prévoyance d'umne anémia- Putiiii toi t' le. Jli(iR àl Ottana Ont.,

les reconnuti ; sanas plus attcudrtQ,, elle frgère lit visile jusque danîs les moût-ulr 'NA B.L.
tojiria la c1lI~ poussa lit ')orte et; dres <létamils, ina, mère lit à Louise: t t'S'I'I'iONS DE L'ilBONN EM ENT
tomaba évatiie dains les lbrais del II Vois si ilu ais ce qu'il te faut ; je Titi &lia..... .............................. r~
Mýos(Ir. lit "OUrrais aîvoir oublié bietu d'es .i fai......... ................. <

.Te renaoance. faute dle temups, i *" choses. Ami surplus, je crois av'oir Vla iliiiro ...... ..... .... ...... ......... ûQ
eér ra'clle Sr'ii' j voit'$bmî lu" is dans le tiroir du milieu de ta I.':d',astaan ai'l 4itanellUt lîltyalICi

donnie v-olonîtiers e, soina. Avec moni "totnnmo<l' uni peu d'arýgenit pour ''îîl'itr". zv, cnatnet.<Jrot
secours Mn&rtraumsporta sa femumeî< p ouurvoir aiti plus pressé. D)'ailleumrs, itrî' ndlreéî. asil nîSskî
(laitis ui fauteuil et s'aa!:eluiuIlla drnat " d'ici à e q'ute toi mari atit trouvé <le 1'. NAi.. BUREAU,
-1lc. Il pîul<'uîit. v'iibr:assaii seIs man:iis "l'ouivrqget, il y a1 Pli bas iii Pe'tit 17a.; i na-SJlrkr, Oltnwn,

zJOURNAI, POUR TOMS.


